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EN soutien aux personnesen situation de précarité,particulièrement les per-sonnes du troisième âge etles jeunes, l'Organisationnon gouvernementale(ONG) Département œuvresocio-assistance aux ma-lades, indigents et affligés(Dosamia) vient d'organi-ser une opération de paie-ment de médicaments etde remise de kits alimen-taires aux nécessiteux de laville de Franceville. Laphase de lancement decette action philanthro-pique s’est déroulée dansune pharmacie locale. Pendant toute une journée,les ordonnances médicalesde toutes les personnesâgées et même les plusjeunes ont été totalementprises en charge, quel quesoit le montant. Atteintd’une gangrène à la che-ville gauche, et dans l’inca-pacité d’assurer toute ladépense relative à sonsuivi médical au Centrehospitalier régionalAmissa Bongo, un octogé-naire venant de Mounana apu, par le biais de cette
ONG, acquérir, pour unmontant de plus de centmille francs, tous les pro-duits pharmaceutiques qui,jusque-là, retardaient son

opération. Souffrant d’une insuffi-sance rénale, le jeuneOkinda Mvou, lui, âgé desept ans, ainsi que de nom-
breux autres personnesont aussi tiré profit de lamain tendue de Dosamia.En plus du passage dansles pharmacies et les prin-

cipales structures hospita-lières de la ville, les mem-bres de l’ONG, sous laconduite de son président,Guy-Roger Leyari, se sont

également rendus danscertaines zones reculéesdu chef-lieu du Haut-Ogooué, pour offrir desprovisions (riz, pain,conserves et vivres frais)aux personnes âgées sou-vent abandonnées à elles-mêmes. Constitué en grande partiede jeunes volontaires ani-més par le souci de tou-jours venir en aide à leurprochain, particulièrementdes personnes en difficultésociale, le Dosamia a béné-ficié du concours des chefsde quartiers, qui ont ap-puyé les volontaires dansla détection des nécessi-teux, à travers les quatrecoins de la ville. Reconnued’utilité publique, l’organi-sation non gouvernemen-tale Dosamia tirel’essentiel de ses moyensde dons des particuliers etdes collectes de fondsd’aide. C’est d’ailleurs unede ces collectes organiséeentre les mois de septem-bre et octobre 2018, à tra-vers les rues deFranceville, qui a permis lefinancement de cette re-mise de dons aux nécessi-teux, tous d'ailleurssensibles à cette action or-ganisée à leur intention.   

Solidaire des personnes en situation de précarité
... et vie des associations/Action humanitaire/L'ONG Dosamia
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POTOS, le célèbre carre-four de Franceville, esttransformé depuis près dedeux ans en un marché po-pulaire. Il s'y déroule dés-ormais toutes sortesd’activités. L’une des plusalarmantes, à côté de satransformation en gareroutière, est le commerceanarchique, pratiqué pardes hommes et femmes dece domaine d’activité qui,

sans scrupule, occupent lachaussée, les trottoirs etles parkings, pour étaler etécouler leurs marchan-dises, au mépris des règlesd'hygiène et la santé de lasanté des consommateurs. Cette anarchie, qui dénoteun comportement inci-vique de la part d'une par-tie des habitants, déteintsur l’image du carrefourPotos, jadis place mythiquede la ville. Mais le maire RogerAyouma et son Conseil mu-nicipal ont décidé de met-tre fin à ce désordre

ambiant. En envisageantde déguerpir tous ces com-merçants qui occupent lesespaces non appropriés. Ilsvont devoir repartir dansles marchés provisoiresaménagés à leur intention,depuis le dernier incendiequi a ravagé le marché dePotos en 2017. Pour ce faire, l’édile deFranceville a tenu une ren-contre avec ces opérateurséconomiques, le mercredi9 janvier dernier à l’Hôtelde Ville. Une réunion re-haussée par la présence dugouverneur du Haut-

Ogooué, Eloi Nzondo, etdont le but était de rame-ner à l’ordre certains es-prits égarés et peu courtoisenvers les autorités muni-cipales. 
« Il est question pour le
Conseil municipal sortant
de laisser la ville en bon
état. Le climat délétère
constaté oppose l’autorité
municipale aux commer-
çants. Sous l’initiative du
chef de l’Etat, Ali Bongo On-
dimba, un marché moderne
est en cours de construc-
tion. Cependant, il a fallu
délocaliser les commer-

çants sur deux sites, à savoir
le marché de Score et celui
de Bapili. Malheureuse-
ment, une poignée de com-
merçantes à la chasse de la
clientèle, s’est déplacée
pour investir le carrefour
Potos. Les autres se sentant
lésés, ont emboîté le pas. Et,
depuis lors, Potos est de-
venu une jungle où ce sont
les commerçants qui font la
loi », a expliqué RogerAyouma.Le gouverneur ayant laisséla latitude aux maires deprendre la décision de dé-localiser les commerçants

et les loger dans les diffé-rents sites prévus, leConseil municipal s’estaussitôt concerté. « Il est
vrai que certains d’entre
eux ont subi des injustices.
Mais cette fois, ce sont tous
les commerçants qui doi-
vent partir et libérer tous
les axes de Potos, dans les
plus brefs délais », a lancé lemaire.Les commerçants, pourleur part, ont tenté de jus-tifier les faits incriminés,en arguant du manque declients au marché Score.Affaire à suivre...

Les commerçants anarchiques de Potos invités à 
libérer les lieux

Franceville/Municipalité...

N.O.
Franceville/Gabon

Le maire Roger Ayouma (d) a clairement expliqué...
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... aux commerçants que plus rien ne sera comme avant.
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Collecte des ordonnances dans une pharmacie par
le président de Dosamia, Roger Leyari…
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…intervention de ses volontaires auprès d'une ma-
lade hospitalisée.
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Les membres de l'ONG distribuant des kits alimen-
taires dans un quartier.
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Ces personnes qui sortent de la pharmacie viennent
d'être prises en charge par l'ONG Dosamia.
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